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Avant Propos 
 

Je remercie le Recteur Majeur et ses collaborateurs pour l’invitation qu’ils m’ont fait 
de présider cette Eucharistie au début de votre 27 Chapitre général. Cela me donne 
l'opportunité de prier pour vous et avec vous et vous communiquer quelque réflexion née 
dans le cœur soit en méditant la Parole de Dieu qui a été proclamée soit en rappelant à 
ma mémoire les nombreuses occasions que j'ai eu d’apprendre au sujet de votre 
Congrégation, surtout pendant les années de mon épiscopat et d'une manière très 
spéciale dans le temps de mon ministère comme archevêque de Turin, le diocèse de Don 
Bosco et le berceau de votre famille religieuse. 

Aujourd'hui, alors que nous célébrons cette Eucharistie dans le lieu où Don Bosco 
est né, vous avez une raison particulière de vous interroger sur votre fidélité à son 
charisme et son projet concernant votre vie et activité pastorale. 

Voici quelques points sur lesquels je voudrais vous inviter à réfléchir pour faire face 
avec un authentique regard surnaturel aux travaux du Chapitre, de manière que dans la 
conscience de chacun puissent naître comme prioritaires les interrogatifs suivants  : 
qu’est-ce que le Seigneur dit ou qu’est-ce que pense Don Bosco lui-même sur la qualité 
de la vie spirituelle et pastorale des Salésiens d'aujourd'hui et qu’est-ce que l'Eglise et le 
monde attendent de notre grande famille religieuse ? 
 
 
1° Retour aux racines 
 

Nous sommes en train de nous approcher aux célébrations pour le bicentenaire de 
la naissance de Don Bosco. C’est pourquoi le fait de commencer votre Chapitre Général 
en ce lieu où Don Bosco est né, où il a été éduqué à une solide foi chrétienne, surtout par 
Maman Marguerite,  a une valeur emblématique : il exprime en fait la nécessité de faire 
retour aux racine et de s’interroger sérieusement sur le « combien » et sur le 
« comment », deux cents ans plus tard, vous réalisez son charisme malgré les conditions 
culturelles et sociales différentes. Je pense que peuvent résonner appropriées à ce 
moment les paroles que le Seigneur vous adresse par le prophète Isaïe : « Ecoutez-moi, 
vous qui êtes en quête de justice, vous qui cherchez le Seigneur : Regardez le rocher d'où 
vous avez été taillés, et le fond de tranchée d'où vous avez été tirés » (Is 51,1). En ce lieu, 
en paraphrasant un verset du Psaume 87, vous pourriez dire avec reconnaissance au 
Seigneur et à Don Bosco « Tous, nous sommes nés ici » (Cf. Ps 87,4).  

Répartir d’ici, cela signifie garder vivante la flamme de l’ardeur apostolique de Don 
Bosco si bien exprimé dans son « da mihi animas cetera tolle », qui dans la pratique 
s'étend à tous ceux à qui est adressé votre apostolat, mais d'une manière très spéciale, il 
devrait être adressé aux jeunes, qui ont été pour votre Fondateur le champ presque 
exclusif de son travail pédagogique et qui, aujourd'hui encore, en fait surtout aujourd'hui, 
ils doivent être pour vous l'objet privilégié de votre engagement apostolique dans l'Église 
et dans le monde. 
Les jeunes d’aujourd’hui sont un univers tellement varié qui nécessite la préparation, le 
dévouement sans relâche et puis beaucoup, beaucoup de patience en attendant les fruits 
de votre engagement éducatif. Le problème juvénile est un vrai défi pour tous car les 
valeurs évangéliques que nous annonçons fatiguent à rejoindre le cœur des jeunes et nos 
propositions ne semblent pas affecter assez leurs cœurs. Et cela arrive même chez les 



personnes qui fréquentent nos oratoires et milieux éducatifs car il y a un emportement 
généralisé vers un état d'esprit et des comportements mondains qui peuvent toucher 
même ceux que nous considérons comme les meilleurs du monde. Ce n'est pas une 
image pessimiste, mais réaliste, parce que quelques fois il nous arrive de voir que les 
jeunes qui fréquentent nos milieux sont parfois très éloignés dans leur vie personnelle de 
la pratique des valeurs morales de la doctrine catholique.  

Ici émerge dans toute sa valeur l'intuition de la stratégie éducative de Don Bosco 
exprimée par lui dans la bien connue méthode préventive, où les trois mots clés « raison, 
religion et amorevolezza (bonté affectueuse) » doivent trouver une juste compréhension et 
la mise en œuvre efficace. La raison guidera les jeunes à comprendre les motivations qui 
sont à la base de leur véritable réalisation humaine, tandis que les valeurs religieuses ne 
doivent pas être présentées uniquement comme un ensemble de règles morales mais 
surtout come un parcours de foi pour rencontrer une Personne réelle, Jésus Christ, 
l’unique à les aimer vraiment jusqu’à donner la vie pour montrer la grandeur de son 
amour. Ce message ne doit pas être présenté avec un style d’obligation, mais par 
l’amorevolezza : le jeune doit sentir  que notre plus grande joie consiste à dépenser toutes 
nos énergies afin qu’il puisse se sentir heureux et réalisé comme personne humaine et 
comme chrétien.  

Pour accompagner les jeunes dans leur parcours éducatif nous ne devons pas 
arrêter de proposer certains engagements importants et concrets : avoir un guide spirituel, 
un vrai père pour leur âme, vivre avec fidélité un temps de prière personnelle quotidienne 
surtout en les éduquant à une brève mais sérieuse méditation de la Parole de Dieu et leur 
faire sentir le devoir de se confronter avec le Seigneur et le Directeur spirituel dans le but 
de s’orienter avec responsabilité sur un projet de vie comme sincère et libre réponse aux 
attentes que le Seigneur à envers eux.  
 
 
2° Appelés à être présence vivante dans l’Eglise et dans le monde 

 
Face aux défis qui nous viennent du monde et surtout des jeunes, aujourd’hui très 

différents par rapport au passé, nous avons le devoir de nous préparer en écoutant l’appel 
que, en cette célébration, nous a fait la Parole de Dieu  qui a été proclamée et que dans le 
Chapitre Général doit résonner comme un nouvel appel pour chacun de vous et pour toute 
la Congrégation.  

Dans le texte du Lévitique (19,1), proclamé comme première lecture, le Seigneur 
nous a exhorté : « Soyez saints, car moi, le Seigneur, votre Dieu, je suis saint ». Voici le 
vrai secret pour être crédibles. Qui nous rencontre doit percevoir avec évidente clarté que 
nous sommes « hommes de Dieu ». La sainteté est vivre en syntonie d’idées et en 
communion de vie avec le Seigneur. Qui a Dieu dans le cœur ne peut pas s’exonérer  de 
laisser transparaître son trésor aimé et conservé. Nous avons la présomption d’avoir  déjà 
atteint cet objectif de la sainteté, mais chaque jour nous recommençons avec 
l’engagement de nous sentir des « chercheurs de Dieu » pour communiquer ensuite aux 
autres, surtout aux jeunes, son amour infini et personnel. Saint Paul nous a dit dans la 
deuxième lecture (1Co 3,16-23) que « nous sommes temple de Dieu et que l’Esprit de 
Dieu habite en nous. Si quelqu'un détruit le temple de Dieu, Dieu le détruira; car le temple 
de Dieu est saint, et c'est ce que vous êtes ».  

Ce sont les principaux objectifs d'un Chapitre, comme ce que vous célébrez. 
D'autre part, le passage de l'Evangile que nous venons d'entendre nous invite à faire un 
saut de qualité dans notre vie spirituelle. Votre Recteur Majeur dans le document 
préparatoire du Chapitre général (p. 19) écrit : « L'affirmation de l’Absolu de Dieu exige de 
nous un saut prophétique ».  



Ceci seulement nous permet de surmonter le danger de la médiocrité de laquelle 
Jésus nous demande de nous éloigner comme nous avons entendu dans l'Evangile qui a 
été proclamée : « Vous avez entendu qu'il a été dit ... Mais je vous le dis ». C’est ce 
« mais je vous dis » qui devrait être l'objectif d'une vie spirituelle cultivée, car tout le 
« Sermon de la montagne » est un appel de la part de Jésus à ne pas se contenter de 
demi-mesures, mais de viser haut, les sommets de la perfection. Nous avons entendu ces 
paroles : « Soyez donc parfaits, comme votre Père céleste est parfait ». Ainsi nous 
sommes tous appelés au devoir de rehausser le niveau de la qualité de notre die de 
« consacrés ». Ce que peut sérieusement compromettre l'idéal de la sainteté est 
« l'idolâtrie de l'activisme », ainsi comme le dit bien votre Recteur Majeur. Le fait de se 
plonger de manière excessive dans le travail, même pastoral, peut nous donner l'illusion 
que le salut est de croire en notre travail et de nous croire de bons salésiens plus pour ce 
que nous faisons que pour ce que nous sommes. La primauté de  Dieu que trouve dans la 
fidélité à la prière et dans un soin constant de notre vie intérieure est la garantie  que 
l’épuisement de nous-mêmes dans les engagements pastoraux est accompagné par une 
intention droite, donc nous sommes de Salésiens pour porter Jésus Christ, et non nous-
mêmes et nos qualités, aux nombreuses personnes qui, malgré les apparences contraires, 
sentent encore un profond désir de Dieu. 
 
 
3° Ma prière pour vous 
 

Il y a beaucoup de sujets qui occuperont votre excellent travail au cours des semaines 
dans votre Chapitre Général. Je tiens à exprimer trois priorités que j'ai l'intention de garder 
à l'esprit dans mes prières pour vous en ce moment du Chapitre : 

a) Je demande au Seigneur de développer en vous le sens d’appartenance à la 
Famille Salésienne. Il s'agit de vivre avec sincérité d’intention la valeur importante 
de la « fraternité » dans les petites ou grandes communauté, ainsi qu’un toute la 
Congrégation dans son ensemble. Lorsque nous sommes emportés par de 
démagogies personnelles ou folles déclarations de nous-mêmes nous ternissons 
notre charisme et Don Bosco depuis le ciel ne peut pas bénir nos fatigues.   

b) En outre, je demande pour vous et toute votre famille religieuse d’avoir toujours 
davantage la capacité de sortir de vos enclos et garder à l'esprit que si Don Bosco 
vous a envoyé dans le monde c’est parce que le monde entier est votre champ 
d'action. L’être missionnaire, le courage d’être là où l’Evangile est davantage 
indispensable, l’ouverture à tout le monde si nécessaire même ici dans nos milieux 
d’ancienne tradition catholique, le fait de ne pas se contenter d'avoir autour de nous 
de grands groupes de jeunes, oublier les nombreuses autres personnes qui vivent 
loin de nous et de ce fait ne sentent pas qu'ils appartiennent à Eglise… c'est ce qui 
aujourd'hui nous devons nous rappeler dans nos projets pastoraux, comme le nous 
rappelle Pape François, qui parle souvent de l'obligation d'être présent dans les 
banlieues, et pas seulement celles où incombe la pauvreté matérielle, mais surtout 
où il y a une grande pauvreté spirituelle . 

c) Je vous assure enfin une intention particulière dans la prière : que le Seigneur vous 
éclaire dans les choix que vous aurez à faire du nouveau Recteur Majeur et ses 
plus proches collaborateurs. Mais d'abord, je tiens à exprimer ma gratitude toute 
particulière et personnelle au Père Pascual Chávez Villanueva soit pour l'amitié 
mutuelle que nous avons cultivé soit pour comme il a été en mesure de vous guider 
dans ces douze années avec une grande sagesse et d'un cœur qui est vraiment 
inspiré par Dieu, pour lequel il a représenté du vivant le charisme et les 
caractéristiques spirituelles de Don Bosco. Or, dans la perspective des élections est 



nécessaire un discernement fondamental en syntonie avec la prière que les 
disciples, dirigés par Pierre au Cénacle, ont faite ensemble avant d’associer 
Matthias au collège apostolique : « Seigneur, toi qui connais les cœurs de tous, 
désigne lequel de ces deux tu as choisi » (Actes 1,24). Il ne s’agit donc pas de vous 
laisser guider uniquement par des motivations humaines, mais par des critères 
surnaturels.  

 
 
Conclusion 
 

Nous confions à la spéciale protection de Marie Auxiliatrice ce travail exigeant : que 
tout soit fait dans un climat de prière et de fraternité, de sorte qu'à la fin chacun de vous 
puisse dire qu'il a mis en œuvre l'invitation que Marie a adressée aux serviteurs à Cana de 
Galilée lors de la fête de noces où s’est réalisé premier miracle du Christ : « Faite tout ce 
que Jésus vous dira » (Jn 2,5). 

Il est également nécessaire de rappeler enfin cet avertissement de Jésus, dans 
lequel Il fait une distinction entre ce qui nous a été donné sur le plan personnel et ce qui 
nous a été confié au niveau communautaire. A vous sont confiés les Salésiens du monde 
entier. Alors Jésus vous invite à rappeler la grande responsabilité que vous avez avec ces 
mots : « A qui l'on a beaucoup donné, on redemandera beaucoup ; à qui l'on a beaucoup 
confié, on réclamera davantage » (Luc 12,48). 
 

Que le Seigneur bénisse et mène à bon terme le travail que vous avez commencé ! 
 
 
 

 Severino Card. Poletto 
 

                                                                                   Archevêque émérite de Turin 
 


